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E. Bérard : Pétersbourg impérial

Si les histoires de Saint-PÃ©tersbourg ne manquent
pas, une histoire de la capitale russe autour de
1900 orientÃ©e sur la dimension politique de ses ca-
ractÃ©ristiques urbanistiques et artistiques constitue un
mode dâapproche nouveau. Plus prÃ©cisÃ©ment en-
core, câest lâhistoire culturelle du tiers-Ã©tat de Saint-
PÃ©tersbourg, concentrÃ©e en Russie sur quelques
dÃ©cennies quâEwa BÃ©rard sâest proposÃ©e de
dÃ©crire. La ville des bords de la Neva, qui a vu naÃ®tre
la littÃ©rature russe moderne, possÃ¨de un exception-
nel potentiel mythogÃ¨ne. Si Nicolas II durant ses 23 ans
de rÃ¨gne constitue un fil directeur de lâenquÃªte his-
torique, câest Ã travers le contre-pouvoir politique de la
douma quâon apprÃ©hende le mieux lâatmosphÃ¨re ca-
ractÃ©ristique de son rÃ¨gne.

Mais SergueÃ¯ Diaghilev et leMonde de lâart comme
Alexandre Benois sont les vÃ©ritables artisans de lâat-
mosphÃ¨re propre Ã la ville. DÃ¨s le couronnement de
Nicolas II, lâÃ©pisodemeurtrier de la Khodynka oumou-
rurent plus dâun millier de personnes donnait un accent
tragique au dÃ©but du rÃ¨gne. En 1896, quelques se-
maines aprÃ¨s la catastrophe, lâexposition de Nijni Nov-

gorod marquait lâimportance de lâindustrie et du com-
merce dans un Etat oÃ¹ les entrepreneurs exigeaient
dÃ©sormais la reconnaissance de leur travail. Lâouver-
ture du pays est confirmÃ©e par un rapide voyage Ã
Paris oÃ¹ Nicolas II pose la premiÃ¨re pierre du pont
Alexandre III. RentrÃ© en Russie il va se rÃ©fugier Ã
Tsarskoe Selo et ne frÃ©quentera que peu la ville de
Saint-PÃ©tersbourg quâil ne contribue guÃ¨re Ã embel-
lir. Ewa BÃ©rard suit les diverses cÃ©rÃ©monies offi-
cielles oÃ¹ le souverain rencontre tout de mÃªme sa ca-
pitale, comme par exemple les cÃ©lÃ©brations du bicen-
tenaire. Câest dans leMonde de lâart que lâauteur du livre
cherche le plus volontiers le reflet de la ville qui avait, en
1866, vu naÃ®tre le personnage de Raskolnikov. Cette
prÃ©sence se poursuit dans le roman de BiÃ©ly, sur
Saint-PÃ©tersbourg, achÃ¨vement dâune tradition dans
laquelle se rangent Pouchkine et Gogol. Comprendre la
revue de Benois, câest aussi comprendre lâidÃ©ologie
des nihilistes, puis le cercle dâun jeune homme qui voit
le bourgeois faire irruption dans lâunivers de lâart. Un
scandale est produit par les panneaux de Vroubel Ã lâex-
position de Nijni-Novgorod qui ont valeur de proclama-
tion. La partie littÃ©raire et philosophique du Monde de
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lâart revient ÃDimitri Filosofov qui attire des Ã©crivains
philosophes prestigieux comme Chestov. Benois multi-
plie les entreprises Ã©ditoriales et publie Les trÃ©sors
de lâart russe, tandis que Lâhistoire de la peinture au
XIXe siÃ¨cle de lâAllemand Muther fait dÃ©couvrir, par
dÃ©faut, lâexistence de la peinture russe moderne. Mais
Benois, pour en revenir auMonde de lâart sait surtout in-
troduire lâespace urbain russe dans lâesthÃ©tique. Ewa
BÃ©rard sâattache aux tentatives de sauver la capitale,
Ã©voquant les caractÃ©ristiques de la croissance ur-
baine, lâorganisation municipale, le statut urbain, la si-
tuation des ouvriers de la mÃ©tallurgie et de lâimprime-
rie, celle des locataires, les bagarres aux usines Poutilov.
Mais elle suit aussi lâÃ©tablissement de la Galerie Tre-
tiakov. Elle sâintÃ©resse tout particuliÃ¨rement au ca-
pitalisme urbain dans le contexte de la rÃ©volution de
1905.

DÃ©pourvue de symboles aussi forts que la prise de
la Bastille, la rÃ©volution de 1905, Ã©voquÃ©e par Os-
sip Mandelstam, sera surtout marquÃ©e par lâinstalla-
tion de la Douma dans le palais de Tauride. Alors que
lâautocratie Ã©merge du dÃ©sastre, Diaghilev part Ã
Paris et, avec Benois, met sur pied une rÃ©trospective
de lâart russe. Benois qui rentre en Russie en 1907
dÃ©veloppe alors une conscience du patrimoine qui va
se cristalliser autour des revues AnnÃ©es anciennes et
Apollon. Un fort besoin de renouer avec le patrimoine

national se fait jour en effet vers 1910. InspirÃ©s par
AloÃ¯s Riegl, pour qui les arts dÃ©coratifs Ã©taient
lâexpression dâune Ã©poque, les artistes russes visent
un programme didactique au sein de lâAcadÃ©mie
pÃ©tersbourgeoise. Les arts ne suffisent pas toutefois Ã
conjurer les peurs urbaines comme celle du cholÃ©ra
qui tue prÃ¨s de 4000 personnes en 1908 et fait des
questions dâassainissement et dâamÃ©nagement urba-
nistique du centre un sujet central dans les dÃ©bats
du moment. Ewa BÃ©rard dresse un portrait du der-
nier maire de Saint-PÃ©tersbourg Ivan Ivanovitch Tol-
stoÃ¯, dÃ©crit les activistes municipaux du groupe ur-
bain Ã la Douma. Les derniÃ¨res annÃ©es de la Rus-
sie prÃ©rÃ©volutionnaires ont lâallure dâun Bas-Empire
romain, lâokhrana et les sociaux rÃ©volutionnaires, Ras-
poutine et lâassassinat de Stolypine contribuant large-
ment Ã asseoir cette image de dÃ©composition. La dy-
nastie des Romanov, dans son domaine de Tsarskoie
Selo, attendait la fin dâun processus que la guerre ac-
centua. Contribution essentielle Ã lâhistoire de Saint-
PÃ©tersbourg, lâouvrage dâEwa BÃ©rard se distingue
par un singulier entrelacs dâÃ©tudes prÃ©cises sur la vie
municipale dans ses aspects les plus administratifs, de re-
cherches sur la vie artistique, y compris architecturale, et
dâinterprÃ©tations politiques de ces signes urbains, sou-
vent contextualisÃ©s dans un ensemble europÃ©en. Le
mythe de Saint-PÃ©tersbourg a trouvÃ© une nouvelle
expression.
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